
Paul reprend l’exploitation familiale en 1990.

« C’était tout naturel pour moi ». Le cheptel est alors de

90 mères. En 95, il créé un GAEC avec sa mère, rejoint

ensuite par son frère, Mathieu, en 1999. Aujourd’hui, le

troupeau est composé de 130 mères et 7 taureaux.

En 2000, l’élevage obtient le label Bio. « Le cahier des

charges bio correspondait à nos méthodes d’élevage,

sans fongicides ni pesticides. Cela nous a paru

naturel de passer en bio, d’autant plus que la race per-

met une quasi-absence de traitement. Ça n’a donc pas

été une contrainte » explique Mathieu Causse.

Une partie du troupeau est conduite en race pure pour

la vente en reproduction et 15 à 20% gardées en renou-

vellement. L’autre partie est conduite en croisement

Charolais : les femelles sont vendues sous le signe

officiel de qualité « Fleur d’Aubrac », les mâles partent

vers l’Italie (broutards, reports, bourrets d’herbe).

« Ici, naissent en moyenne 130 veaux par an, soit un

veau par vache et par an. La productivité numérique,

c’est ça le meilleur atout d’une race ! ». Stabulation

l’hiver (4 mois), transhumance et estive l’été (8 mois), le

troupeau est conduit en système traditionnel.

« L’Aubrac est facile à élever ! Sa facilité de vêlage

permet une surveillance minimale au moment des

mises bas ; elle a également une facilité à valoriser des

espaces arides tout en se déplaçant facilement sur des

reliefs abrupts ». Sans compter qu’il affirme que cette

race permet une qualité de vie pour l’éleveur : « je

prends des vacances chaque année avec ma femme ! ».

R A C E A U B R A C

«C’est une race polyvalente qui s’adapte
à toutes les conduites d’élevage »

C’est une histoire de famille. Celle de la famille CAUSSE qui élève des Aubrac depuis plus
de 130 ans à Bozouls (12), à quelques encablures de Rodez.

Mathieu CAUSSE, 33 ans

CHIFFRES CLES DE L’EXPLOITATION :

15 ha de céréales
40 ha de prairies artificielles
Génétique du troupeau : engagé en VA4 connecté
Axes de développement : allaitement et facilité
de naissance
Utilisation forte de l’IA (40%) dont la moitié réali-
sée avec de la semence de taureaux privés préle-
vés

Paroles d’éleveur


